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Sur   L’EXTENSION   DE   LA   ZONE   A  NUMMULITES   LÆVIGATUS   BrUG.

PAR   R.   Abrard.

La  Zone  à Nummulites  læçigatus  Brug.  est  considérée  comme  n’at-
teignant pas  la  vallée  de  la  Marne,  à l’Est  de  Meaux.  M.  Leriche  \

a donné  comme  limite  d’extension  à cette  zone,  dans  la  région  consi-
dérée, une  ligne  Meaux-Fismes,  et  moi-même,  tout  en  l’amenant  un

peu  au  sud  de  Meaux,  ai  tracé  sa  limite  suivant  une  ligne  N. -E.  très
voisine  Cette  limite  d’extension  correspond  d’une  manière  pratique-

ment exacte  à celle  de  la  «pierre  à liards  »,  mais  il  est  ceitain  que  l’on
rencontre   encore,   d’une   manière   plus   ou   moins   sporadique   des
Nummulites  au  Sud  de  ce  tracé,  La  légende  de  la  feuille  de  Meaux
indique  le  Lutétien  comme  débutant  par  un  calcaire  glauconieux  à
N.  læçigatus  ; ceci  est  exact  en  ce  qui  concerne  les  abords  de  la  ville
de  Meaux,  et   le  NE.,   le  N.,   l’W.  et   dans  une  certaine  mesure  le
SW.  de  celle  ci,  mais  n’est  plus  exact  en  ce  qui  concerne  la  vallée
de  la  Marne  à l’amont  de  Trilport.   Là,  le  Calcaire  grossier  débute
par  un  banc  sableux  glauconieux,  à gros  grains  de  quartz,  souvent
verdis,  où  les  Nummulites  apparaissent  comme  très  rares.

Les  observations  sont  de  nouveau  possibles  à Brasles,  où  à 1.200  m.
environ  au  nord  de  la  localité,  à droite  de  la  route  de  Verdilly,  une
petite  exploitation  montre  le  contact  des  Sables  de  Brasles  décrits
par  de  Laubrière  et  Carez  ® et  du  Calcaire  grossier  inférieur.

Celui-ci   débute  par  un  calcaire  sableux  et  glauconieux  à Cardita
planicosta  Lmk.   et   Turitella   carinifera  Desh.,   auxquelles  sont  asso-

ciées un  certain  nombre  d’espèces  caractéristiques  du  calcaire  gros-
sier transgressif.  Cette  couche  est  très  peu  épaisse  et  supporte  un

calcaire   cohérent   à  Echinides.   A  Evaux,   de   Laubrière   et   Carez
ont   signalé   dans  ce   calcaire   Echinanthus  Cuvieri,   et   Echinolampas
affinis.  Il  est  donc  logique  de  penser  qu’à  Brasles,  le  Lutétien  débute
par  la  zone  III,  la  couche  sableuse  de  base  correspondant  au  faciès
transgressif  de  cette  zone.  Cependant,  M.  Morellet,  a retrouvé  dans
la   collection   Carez,   quelques   individus   de   Nummulites   lævigatus
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recueillis   à  Brasles   dans   ce   niveau   de   base.   On   se   trouve   à  une
quinzaine   de   kilomètres   de   la   limite   probable   d’extension,   de   la
zone  II,  et  il  est  vraisemblable  que  l’on  se  trouve  en  présence  d’indi-

vidus arrachés  à la  zone  sous-jacente  et  entraînés  lors  de  la  trans-
gression.

Dans  un  secteur  tout  différent,  il  faut  également  signaler,  d’après
une   demi-douzaine   d’échantillons   de   la’   collection   L.   Silvestke
DE   Sacy,   la   présence   de   N.   lævigatus   à  Saint-Germain-en-Laye,
provenant  du  gisement  de  Lutétien  inférieui , situé  dans  une  propriété
privée  à droite  de  la  descente  sur  le  Port-Marly.  Î1  s’agit,  bien  que
l’on  soit  dans  la  zone  II,  d’individus  roulés  avec  le  gravier  de  base,
ainsi  qu’il   est  constant  dans  la  partie  SW.  du  Bassin  de  Paris  ^ ;
la   présence   d’espèces   cuisiennes   telles   que   Ditrupa   strangulata
Desh.  et  Cyrena  amygdalina  Desh.  dans  le  même  gisement  est  un
argument   très   fort   dans   ce   sens.   Cette   localité   devient,   dans   le
Bassin  de  Paris,   un  des  points   extrêmes  vers   le   SW.,   où  ait   été
rencontrée  Nummulites  lævigatus.

1.  R.  Abrard,  ioc.  du,  p.  196-199.

Le   Gérant,   R.   Taveneau.
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